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Essentiel au rayonne-
ment de la Bretagne à
l’échelle nationale et

internationale, le tourisme
représente à lui seul 8 % du
PIB breton et 6 % de l’emploi
salarié régional en haute
saison. Mais les tensions
économiques et politiques

récentes ont rendu l’environnement du tourisme
mondial difficile. Dans un contexte de concurrence
accrue, le tourisme breton doit faire face à de
nouveaux défis.

L’accélération de la croissance touristique mondiale
et l’ouverture politique de certains pays positionnent
sur le marché de nouvelles destinations. L’industria-
lisation des réseaux de production et de distribu-
tion, liée à la mondialisation de l’activité touristique
d’affaires comme de loisirs, nécessite une capacité
d’adaptation de plus en plus rapide de l’ensemble
des acteurs. Aujourd’hui plus que jamais, le déve-
loppement des technologies de l’information et de
la communication et la maîtrise d’Internet sont
essentiels pour l’essor du tourisme. Ils permettent
notamment de faire face aux réservations de
dernière minute.

En France, la création par l’Etat, en juin 2005, de
la marque nationale “Qualité Tourisme” conditionne
de plus en plus souvent les choix d’aménagement
et de développement touristique. Une telle poli-
tique, axée sur la qualité, incite les acteurs du
tourisme, professionnels et institutionnels à renfor-
cer leurs liens avec les autres secteurs d’activité et
à concevoir leurs actions dans une démarche de
développement durable.

Cette stratégie s’inscrit en région dans un dispositif
territorial “Qualité Tourisme” piloté et mis en œuvre
par la CRCI et les CCI de Bretagne qui accompa-
gnent un nombre élevé de professionnels dans
cette démarche de performance globale.

Ce dispositif, par le renforcement de la qualité des
établissements et de la performance de mise en
marché de l’offre touristique, crée de la richesse,
favorise le développement de l’emploi, conforte
l’attractivité de la Bretagne et de ses territoires.

Jean-François LE TALLEC
Président de la CRCI Bretagne
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“Chez nous, on aime la tradition !
La machine à affranchir n’existe pas, on
prend le temps de coller nos timbres”,
détaille Philippe Ferré dirigeant de la
SARL FDI, spécialisée dans la distribution
au détail de produits d’assemblage (visse-
rie, boulonnerie…), qu’il a lui-même créée
en 1998. Si l’anecdote peut faire sourire,
elle reflète parfaitement le mode de déve-
loppement choisi par cet entrepreneur :
régulier et sans rupture. En restant
toujours centré sur son cœur de métier,
il a su apporter, au fil du temps, un service
irréprochable à ses quelque 500 clients
actifs répartis sur tout le Grand Ouest.

Marquer les esprits sur la durée

Représentant exclusif du leader mondial
Bossard (Suisse) avec 60 % de ses
achats, FDI emploie 7 personnes et a
réalisé un CA 2008 de 2,1 millions d’eu-
ros en hausse de 10 %. Ses clients sont
les sous-traitants

électroniques, les industries ferroviaire et
navale, l’armée mais aussi les administra-
tions. Depuis sa création, Legris Industrie
et la SNCF, par exemple, lui font confiance
et apprécient le service que la PME leur
apporte. Cette fidélité dans la relation a
poussé Philippe Ferré à chercher une
manière originale de communiquer sur
les 10 ans de son entreprise, pour frap-
per les esprits et marquer au mieux cette
année charnière. Son timbre, à ses
couleurs, avec son logo, il en est indubi-
tablement très fier !
“C’est une communication très person-
nelle, dévoile-t-il, ce qui me convient très
bien ! Un timbre sur une enveloppe attire
toujours l’œil et beaucoup de personnes
aiment encore à les collectionner. Autre
avantage pour ma petite structure, cette
opération événementielle m’a couté seule-
ment 600 euros en création et impression.
Bien sûr le coût de l’affranchissement est
en plus. J’en ai imprimé 3 000 et réfléchis

à renouveler l’opération, avec
une création différente chaque
année.”

ID Timbre :
adapté à toutes les
entreprises
“FDI est la première entre-
prise d’Ille-et-Vilaine à saisir
cette nouvelle offre de La
Poste, explique Philippe
Martin, chargé de comptes
à la Direction du Courrier

Haute-Bretagne. Lancée dès
2008, ID Timbre a d’abord

séduit les grands comptes. En début d’an-
née, nous avons adapté cette formule de
timbres personnalisés aux besoins des
professionnels et PME, avec un seuil mini-
mum de 3 000 timbres par création. Le
coût est bien sûr dégressif selon la quan-
tité commandée. ID Timbre permet non
seulement d’asseoir son image à l’occa-
sion d’un événement particulier comme le
lancement de nouveaux produits ou logos
ou l’annonce d’un salon, mais il renforce
également l’impact de vos mailings et
améliore les performances de vos envois.”
Philippe Ferré a fait le choix d’imprimer
3 000 timbres Collector en espérant
pouvoir personnaliser tous ses envois au
moins jusqu’à fin 2009. “Cette action de
communication tombe en plus à un
moment opportun. En cette période diffi-
cile, il faut savoir se différencier et être plus
que jamais présent auprès de ses clients”
conclut-il avec un sentiment de satisfac-
tion non dissimulé.

Pour toute demande de diagnostic ou renseignement
sur les solutions Courrier du groupe La Poste,
n’hésitez pas à composer le 36-34
(0,34 euro TTC la minute à partir d’un téléphone fixe)

Ferré Distribution Industrielle (FDI), installé à Cesson Sévigné près de
Rennes, fête ses 10 ans ! Une date anniversaire essentielle sur laquelle le
dirigeant souhaitait communiquer. Il a choisi la solution ID Timbre de La
Poste pour partager avec ses clients, tout au long de l’année 2009, cet
évènement unique dans la vie d’une entreprise.

10 ans et un timbre Collector pour FDI

SOLUTIONS COURRIER LA POSTE : ID TIMBRE PERSONNALISE VOS ENVOIS

De G à D, Philippe Ferré, dirigeant de la SARL FDI,
et Philippe Martin, chargé de comptes à

la Direction du Courrier Haute-Bretagne de La Poste
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Fleuron de l’architecture médiévale, le château de Fougères
méritait d’expliquer son histoire et sa construction. La création d’un
cheminement scénographique extérieur et les mises en scène dans les trois
tours le font renaître. La visite débute par un film pour quitter le temps présent
et s’immerger dans le passé. Puis le visiteur peut se plonger dans l’histoire
en regardant les paysages de l’époque à travers des viseurs placés dans
des heaumes. Un livre à énigmes fait découvrir les secrets de l’histoire grâce à une clef remise au départ de la visite. Le parcours
spectacle intérieur couvre cinq siècles sur le thème “château de Fougères, défenseur du duché de Bretagne”. Les tours
accueillent cinq mises en scène, visuelles et sonores, illustrant les événements du passé. La scénographie intérieure s’appuie sur
l’architecture des salles et donne la parole aux murs du château. La CCI du Pays de Fougères soutient cet équipement

touristique qui fait revivre le château, plus grande forteresse d’Europe.

La CCI poursuit son objectif de mettre en réseau les entreprises du département pour leur
permettre d’échanger et ainsi de progresser. Forte du succès des deux éditions de Quai des Réseaux
en 2007 et 2008, elle organise le mardi 13 octobre prochain à Saint-Brieuc une rencontre
réunissant les réseaux économiques des Côtes d’Armor, mais aussi les cinq communautés
d’entreprises présentes sur Ecobiz qui fêteront leur 1er anniversaire. De nombreux chefs
d’entreprise et salariés sont attendus pour échanger, travailler et contribuer de manière ludique
à la richesse du maillage économique du département. Un espace composé de stands sera réservé
à la présentation des réseaux et des communautés, et deux conférences rythmeront la journée.
Une animation surprise est prévue pour créer une ambiance conviviale et faciliter les échanges.
CONTACT : Michelle Gaye – 02 96 75 11 67 – michelle.gaye@cotesdarmor.cci.fr

RÉSEAUX

Rencontre, le 13 octobre prochain

ILLE-ET-VILAINE

Le réseau des CCI

Pour la saison estivale, l’aéroport
Lorient Bretagne Sud propose des vols
vers l’Irlande : partez à la découverte
de Cork, Waterford et Galway jusqu’au
31 août, à partir de 59 euros l’aller.
C’est la compagnie Aer Arann qui assure
la rotation entre l’aéroport de Lorient et les
trois destinations irlandaises. Opérées
sur ATR 72-500, les liaisons seront
assurées au cours de 3 rotations le samedi
et 2 le mardi. Les horaires sont consulta-
bles sur www.lorient.aeroport.fr. Pour
accompagner ces liaisons estivales,
l’aérogare accueillera une exposition
photographique proposée par l’associa-
tion Phot’image, sur le thème Armor &
Argoat en Bretagne Sud.
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Pour répondre aux besoins de profession-
nalisation du secteur de la santé et des services
à la personne, la CCI de Morlaix met, depuis trois
ans, son expertise dans le domaine de la forma-
tion au service des entreprises bretonnes. Avec le
soutien de la Fédération des services à la personne
et en partenariat avec des experts reconnus, la CCI
développe une gamme de formations continues
de plus en plus large – elle couvre les aspects de
santé, les questions sanitaires, sociales ou tech-
niques – avec des produits répondant aux attentes
les plus précises des professionnels. Cet engage-
ment devrait se concrétiser en 2009 par la créa-
tion à Morlaix de formations diplômantes ou de
parcours qualifiants.
CONTACT : 02 98 62 39 39
ou formation@morlaix.cci.fr

TOURISME

Le château de Fougères se raconte

CÔTES D’ARMOR

MORBIHAN

BRETAGNE ÉCONOMIQUE • N°194 • JUIN-JUILLET 2009
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AÉROPORT

Cet été, prenez des couleurs
en Irlande !

FINISTÈRE
SERVICES À LA PERSONNE

La CCI de Morlaix
renforce son offre
de formation
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Lancement Ecobiz Côtes d’Armor - Sept 2008
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� Varoform, concepteur et
fabricant de signalétique et de
mobilier urbain, a mis en place
des abribus avec éclairage
solaire. Créée en 1974, cette
entreprise basée à Pommeret (22)
emploie 5 personnes pour un chif-
fre d’affaires d’environ 700 000
euros en 2008. Une petite part de
ce CA est réalisée à l’export avec
l’Espagne. Varoform propose des
panneaux et mobiliers de plein air
tels que des totems, enseignes,
clôtures pour espaces de tri sélec-
tif, ou tables de pique-nique. Les
différentes gammes, standards ou
originales, sont réalisées en acier,
aluminium ou bois. Le président,
Laurent Jacquelin, explique qu’il
ne travaille pas directement avec
les entreprises ou collectivités territoriales. “Nous sommes
des sous-traitants pour les professionnels de la publicité et
de la communication”. L’abribus avec éclairage solaire est un
bel exemple des produits que propose Varoform. “Les matins
d’hiver, quand il fait encore nuit jusqu’à 9h, une petite lumière
accueillera les enfants, et un détecteur de mouvements
augmentera la luminosité quand ils arriveront sous l’abri. La
lampe ne s’allumera que le matin grâce à une minuterie.”
détaille Laurent Jacquelin. La sécurité routière n’a pas été
oubliée puisqu’une lumière rouge à l’extérieur de l’abri pré-
vient les automobilistes de la présence d’enfants. “Avec ce
système, pas besoin de creuser pour faire passer les fils élec-
triques de chaque nouvel abri. Nos structures sont auto-
nomes et ne consomment pas d’électricité.”
Contact : 02 96 34 23 68

� Plus d’1 million de CA pour Leblanc Environnement.
Créée il y a 20 ans à Taillis (35) par Denis Leblanc, alors seul
salarié, l’entreprise spécialisée en “vidange-débouchage

de A à Z, dégazage citernes et
épreuve” poursuit son développe-
ment : + 10 % de progression pour
ses derniers exercices et 12 salariés
aujourd’hui. “La pertinence de notre
savoir-faire, qui a lui-même pro-
gressé, explique cette montée en
puissance” ne cache pas le dirigeant.
Intervenant pour le compte de parti-
culiers (20 à 30 %), d’industriels (près
de 40 %) et pour des collectivités/
TP/donneurs d’ordre, l’entreprise
s’est de fait enrichie il y a 5 ans d’une
autre société : Transeli (traitement des
effluents, plate-forme déchets indus-
triels) qui emploie 4 salariés. “J’ai tou-
jours cherché à développer des pro-
totypes.” Soit un investissement de
l’ordre de 2 à 3 millions d’euros (sur 5
ans) “dont 800 000 euros dédiés à la
recherche. Prenez les graisses que
nous récupérons – cantines, écoles,

restaurants –, nous éliminons tout élément indésirable en vue
de proposer, au final, un compost hygiénisé.” Une valeur ajou-
tée à laquelle ne semblent pas (encore ?) s’intéresser les (gros)
concurrents de Transeli : “ils ne valorisent presque rien. Tous
les corps étrangers sont conservés !” De son côté, Transeli
pense commercialiser ce compost. Marché qui pourrait se
développer via un réseau de distribution.
Contact : 02 99 76 91 93

� Monique Ranou s’agrandit et
embauche. Les travaux avancent
à l’usine Monique Ranou de Saint-
Evarzec (29). “C’est un projet long,
commencé en 2006”, explique
Jean-Pierre Ropars, président de la
SAS. “La partie agrandissement de
l’usine est terminée, nous en
sommes actuellement au remode-
lage des locaux internes.” Le
groupe a investi 20 millions d’euros
pour cet agrandissement de
4 000 m2. Monique Ranou avait
besoin d’augmenter ses capacités
de production pour rester compéti-
tif sur le marché concurrentiel de la
charcuterie libre-service. Les jam-
bons cuits, pâtés et autres lardons de la marque semblent
plaire aux consommateurs. Le CA de l’entreprise a augmenté
de 4 % en 2008 pour atteindre les 151 millions d’euros et J-P.
Ropars table sur un CA 2009 de 160 millions d’euros. Un pro-
gramme d’embauches accompagne ce développement
industriel, malgré l’automatisation de certaines tâches. Une
cinquantaine de personnes sera embauchée pour la partie
découpe d’ici trois ans. Elle viendra s’ajouter aux 600 salariés
que compte l’entreprise. Monique Ranou, dont les produits
sont distribués dans les rayons du groupe Mousquetaires,
développe deux axes : la nutrition/santé et la praticité. Ils ont
notamment développé des produits moins riches en sel et en
gras, des jambons riches en oméga 3, ou de la charcuterie bio.
Contact : 02 98 52 83 83
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Déposez gratuitement
vos offres d’emploi en ligne

Abribus avec éclairage solaire

Jean-Pierre Ropars,
président de Monique Ranou
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� Playbisit, lauréat du réseau
Entreprendre Bretagne : pour
une “Autre scène”. Dans la famille
Pinon, père et fils ont créé fin 2008, à
Rennes, Playbisit, une entreprise
d’organisation de concerts-specta-
cles sur mesure et clé en main. Avec
une particularité qui a séduit les
membres d’Entreprendre Bretagne,
celle de programmer des artistes
issus de la scène locale ou régionale.
“Notre catalogue d’artistes présente
tous les styles, de la chanson fran-
çaise au rock, en passant par le jazz,
le classique ou le traditionnel. De la
fête du village organisée par la mairie au séminaire
d’entreprise, nous pouvons satisfaire toutes les demandes.
Pour ce faire, nous nous limitons à 25 références, ce qui nous
permet de mieux défendre les artistes et ainsi les aider à
sortir d’une certaine précarité, courante dans ce milieu. Nous
assurons également la prestation technique associée
(Son/Lumières/Scène/Configuration du site) ainsi que la
gestion de l’ensemble des formalités et obligations adminis-
tratives associées (droits de diffusion, rémunération et décla-
rations sociales des artistes et intervenants techniques, …),”
explique Yves Pinon, le père, ancien co-dirigeant d’Edixia à

Vern-sur-Seiche (35) – 100 salariés – et aujourd’hui consul-
tant spécialisé dans le domaine des Tic. Créer Playbisit,
c’est aussi sa manière personnelle de transmettre à Simon,
son fils ainé, formé aux techniques et activités de l’image et
du son, l’expérience irremplaçable d’un chef d’entreprise.
“Je pense l’accompagner 5 ans, après il deviendra PDG, seul
maître à bord.” Cette fibre paternelle alliée à une attirance
commune pour le spectacle musical et tout le lien social qui
en découle n’a certainement pas laissé indifférent le jury qui
a octroyé un prêt de 20 000 euros à nos deux créateurs.
Contact : 06 74 53 13 88
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anou

BAT BE 194 part1 - pour PDF:Bretagne economique  5/06/09  15:26  Page 7



BRETAGNE ÉCONOMIQUE • N°194 • JUIN-JUILLET 2009
8

A
C

TU
A

LI
TÉ

S

� 12 % de croissance pour l’agence rennaise SII qui
mise désormais sur le développement forfaitaire plutôt que sur
l’assistance technique. Dans les deux ans, cette activité repré-
sentera 50 % de l’activité totale de SII. L’agence rennaise SII

qui regroupe les sites de Rennes, Brest, Lannion, Caen et Le
Mans achève son exercice 2008-2009 (au 31.03.09) avec un
CA de l’ordre de 29 millions d’euros en hausse de 12 %.
“Aujourd’hui, 180 de nos 440 collaborateurs rattachés à
l’agence de Rennes sont dans nos locaux pour développer des
applications au forfait pendant 2 à 3 ans. L’assistance tech-
nique, à savoir la mise à disposition chez nos clients d’ingé-
nieurs, n’est plus privilégiée par ces derniers car elle revient
plus chère. Désormais, le risque est à notre charge, nous
devons nous engager sur un résultat, à des niveaux différents
selon le montant du forfait”, explique Xavier Michard, directeur
de l’agence rennaise depuis avril dernier. Ses principaux
clients sont Orange, Thales, Alcatel et Thomson, pour lesquels
SII développe des connectivités, à savoir des services sur
Internet, mais aussi des portails Web et des infrastructures
réseaux. Elle vient également de signer un contrat avec
Kannad à Guidel (35), 3ème fournisseur mondial de balises
professionnels, spécialisée dans l’électronique embarquée.
“Depuis janvier 2009, poursuit Xavier Michard, nous avons
embauché 30 nouveaux ingénieurs. J’espère atteindre le nom-
bre de 90 recrutements à la fin de l’année. En 2008, ce chiffre
était de 115.”

FRAM, LE SOLEIL AU DÉPART DU FINISTÈRE

Brest-sur-Méditerranée

“La croissance de Fram s’est faite par l’addition de départs
régionaux, pas par Paris, aime à rappeler Antoine Cachin, le
président du directoire. Avec plus de 8,5 % de progression en 2008,
l’aéroport de Brest est pour Fram une plate-forme d’avenir.” Sur
les 43 000 Bretons embarqués l’an passé par le tour-opérateur,
13 000, trois fois plus qu’en 2000, se sont envolés de Brest (les
autres depuis Nantes et très occasionnellement de Rennes) et pour
2009, Fram y proposera 15 000 sièges charter vers 7 destinations
estivales et 3 hivernales. Pas un hasard si Antoine Cachin a tenu
à venir en personne annoncer ce programme dans la cité du
Ponant. “Nous fêtons cette année nos 60 ans d’existence. Voici
20 ans que nous sommes présents à Brest et nous avons encore
plein de projets !”

Maroc, Baléares et Tunisie

Avec 600 000 clients et 4 000 employés, Fram a réalisé
en 2008 un CA en progression à 483 millions d’euros.
“Nous sommes la 1ère marque en notoriété loisirs-
vacances en France, explique le président, et nous tirons
notre force d’exercer les cinq métiers de la profession.” Fram
est en effet à la fois tour-opérateur généraliste (3ème natio-
nal), hôtelier (19 hôtels dans le bassin méditerranéen), récep-
tif pour le déplacement et les excursions, transporteur (2
avions volant sous les couleurs d’Air Méditerranée et une
flotte d’autocars) et enfin distributeur avec 60 agences intégrées

et 150 franchisés, les “ambassades”. “Il n’y a rien de plus compli-
qué que d’offrir des prestations de service et c’est pour cela que
nous voulons être au plus près du terrain.” Pour la Bretagne,
Fram dispose ainsi d’une déléguée commerciale permanente et
d’un réseau de 14 ambassades. “Notre créneau est la moyenne
gamme supérieure : nous ne sommes pas le moins cher du
marché mais le moins cher pour le niveau de qualité.” Un créneau,
moins touché par la crise que le haut de gamme, mais qui souf-
fre tout de même. “Le début 2009 se solde par une baisse de 10
à 15 % de ventes mais nos hôtels en propre, eux, sont stables.”
Pour la 1ère fois cette année, Fram édite une brochure vacances
en France pour répondre aux attentes de crise des consomma-
teurs. “Pour les Bretons au départ de Brest, les destinations favo-
rites sont le Maroc (4 000 passagers), les Baléares (3 400) et la
Tunisie (2 600)… le même classement que l’ensemble de Fram !”

� Yves Pouchard

DEVELOPPEMENT-STRATEGIE

Avec pour signification de son nom Fer Route Air Mer,
Fram ne pouvait que se sentir chez lui à Brest. A l’aéro-
port de Guipavas depuis 20 ans, le tour-opérateur conforte
sa présence malgré la crise.

Antoine Cachin,
président du directoire de Fram

Xavier Michard,
directeur du site rennais
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� Boréal pas loin du million
d’euros pour 2009. “Cette
année ? Ça se dessine plutôt bien.
Nous avons actuellement trois
bateaux en construction et un 4ème

est en cours de commande.”
700 000 euros de CA l’an passé et
peut-être le million attendu cette
année : installé dans 1 700 m2 à
Minihy-Tréguier (22), le chantier
naval de Jean-François Delvoye
vogue donc très bien sur ses eaux.
“Un bateau, c’est toujours des
compromis. Or, nous avons refusé
d’en faire pour proposer au marché
un bateau rigoureux sous divers points : de sa conception à sa
navigation aisée, en passant par la sécurité à bord, le
confort…” Entièrement dessiné en interne avant d’être numé-
risé et ensuite découpé (coque en aluminium), le 44 (380 000
euros, “prêt à naviguer”) ou le 50 pieds réalisés par Boréal
séduit une clientèle française mais aussi belge. “Cela fait
un moment que nous pensions nous développer vers
le nord de l’Europe. Nous avons désormais un agent
pour prospecter la Hollande et l’Allemagne.” Connu
via son site Internet et via des discussions sur des
forums en ligne, le savoir-faire du chantier sera
démontré lors du prochain salon de La Rochelle. “Il est
temps de rattraper notre déficit de visibilité”, confie
le Pdg.
Contact : 02 96 92 44 37

� LR Beva Nutrition : une “boîte à
outils” pour la diététique. Créée en
1987, la SAS Nutrinov-LR Béva déve-
loppait trois activités : R&D d’ingré-
dients nouveaux, laboratoire d’ana-
lyses nutritionnelles et conseil-création
de nouveaux produits. Obligée de
céder les deux premières activités en
2006, l’entreprise se recentre
aujourd’hui sur la troisième. Devenu un

bureau d’études et de valorisation des aliments, elle s’intitule
désormais LR Béva Nutrition. Son PDG, Loïc Roger, pense
pouvoir faire le même CA en 2009 qu’en 2008, soit près de 2
millions d’euros. Il emploie 14 salariés. “Nous avons dû céder
nos activités R&D et laboratoire d’analyses parce que la

recherche nous coûtait trop cher”, explique Loïc
Roger. “Nous nous recentrons désormais sur la

création de produits finis pour les particuliers.
Nous voulons aussi devenir une boîte à outils
pour les entreprises qui veulent mettre au point et
lancer de nouveaux produits diététiques.” Parmi

ces outils : des conseils relatifs au respect de la loi.
“L’Union Européenne durcit la réglementation sur

les allégations faites autour des produits diété-
tiques. Les entreprises ne peuvent donc

plus promettre des effets qui n’ont pas
été prouvés. Nous aidons les services
marketing à trouver le vocabulaire
qu’ils peuvent utiliser par rapport aux
résultats des analyses”, précise le
PDG. “Nous proposons d’ailleurs du
conseil pour la mise en place
d’études cliniques qui permettent
de prouver ces allégations.”
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Loïc Roger, pdg de LR Beva Nutrition

Boréal séduit une cliente française mais aussi belge
grâce à la conception rigoureuse de ses bateaux
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� De Lannion, Marinys prend
toujours l’eau et s’en réjouit.
“Nous commercialisons notre pro-
duit et après deux ans de retour
d’expérience, nous l’avons fait évo-
luer, de la forme d’un flotteur à des
améliorations ergonomiques.” Le
produit en question ? Twin sea, dis-
positif léger qui permet d’augmen-
ter le nombre de bateaux dans les
ports. Principe ? Disposer deux
bateaux, au lieu d’un, sur un corps-
mort. Une idée qui a séduit le port de Lannion (22) comme
celui de Cancale (35). “Le dispositif est toujours mis à l’essai.
On fait ainsi des tests. Les collectivités décident après d’inves-
tir ou pas”, poursuit Renaud Le Blévennec, créateur de cette
société en 2007. Montant : 4 200 euros HT, un prix volontaire-
ment serré : “entre 2008 et 2009, nous avons progressé de
100 %.” Via un brevet déposé, Marinys peut se targuer de pro-
poser au marché “le seul et meilleur produit de sa catégorie”,
défend Renaud Le Blévennec, attelé à préparer un contrat
avec un distributeur en Australie, et qui compte déjà un repré-
sentant en Irlande. “Nous allons maintenant faire évoluer le
concept pour le proposer à des opérateurs privés qui veulent
intervenir sur des zones de mouillage et étoffer notre offre de
services : poubelles et récupération des eaux noires.”
Contact : 06 66 17 05 18

� Avec près d’1 million d’euros de CA, Brocéliande
Confection (Mauron-56) réussit à se démarquer du côté
du haut de gamme et du luxe. Sous-traitant “déco” pour la
marque parisienne Maison de Vacances (réalisation de cous-
sins…) ou encore Pierre Frey, intervenant parallèlement en prêt-
à-porter pour Eres (hors maillots de bain) cette PME créée il y a
15 ans par Pierre Kibleur entend bien continuer à se positionner
dans le contexte actuel : “il faut toujours se battre. D’autant plus
qu’on ne sait jamais ce que vont faire demain nos clients. La
réactivité reste notre premier atout notamment en termes de
petites séries, même si parfois les clients attendent la
marchandise avant même qu’elle ait été lancée en production !”
La prospection sur salons professionnels reste indispensable
aux yeux du dirigeant qui emploie une quarantaine de salariés…
Lancer sa marque propre ? Si Pierre Kibleur a pu y penser, il
souligne comment cela a nécessité d’énormes moyens : “de
l’ordre de 10 à 20 millions d’euros entre la prospection et le
lancement des collections… Le tout dans un monde très
concurrentiel qui voit nos clients faire réaliser certains de leurs
produits en Inde ou ailleurs, de manière à augmenter leur
marge… Nous sommes sur une niche. Je m’y tiens”.
Contact : 02 97 22 63 61

� Nutryalis en pleine levée de fonds. Créée en février
2006 à Saint-Grégoire (35), cette société est spécialisée dans
la nutrition clinique, “autrement dit des produits alimentaires
destinés aux patients incapables d’absorber des aliments
solides”, précise Bruno Chevallier, D.G. Essentiellement
liquides, ces solutions sont destinées à nourrir les patients
(dont cancéreux) qui souffrent souvent de carences nutrition-
nelles, notamment en polyamines. “Nous travaillons déjà sur
toute la France et nous visons maintenant l’international.”
Bénéficiant de la licence exclusive de 5 brevets déposés par
Rennes 1 et l’Université Bordeaux 2, Nutryalis, “que l’on peut
assimiler à une société pharmaceutique”, travaille à obtenir
une “autorisation de mise sur le marché” de ces solutions en
tant que médicaments. “Pour le moment, nous sommes un
produit sans allégation thérapeutique. Cette ambition de “sor-
tir par le haut” peut prendre des années même si de nouveaux
brevets sont en cours de dépôt.” D’où la nécessité de nou-
veaux financements après 180 000 euros abondés en 2008
(Intervention de Ouest Venture et apports des créateurs) et
500 000 euros début 2009 (une trentaine de personnes).
“Nous sommes en relation depuis un an avec un Capital-risque
qui n’intervient pas en dessous de 500 000 euros et visons 1
million d’euros d’augmentation de capital avec des phase de
développement chaque année.”
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Le dispositif Twin sea permet d’augmenter
le nombre de bateaux dans les ports
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